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Autour du Plan Prawer: le dernier nA© des plans de la Nagba continue

Description

Par MichA"le Sibony 8?? 3 octobre 2013

Expliquez moi selon quel principe un juif peut venir habiter 0Al il veut dans le NA©guev, et dans le mode
da??habitat de son choix, ville, village, ferme individuelle, moshav (ferme en partie collectivisA©e) kibboutz, et
seuls les BA©douins seraient contraints de vivre dans certaines zones seulement et en ville seulement? (Thabet
Abu Rass Adalah-Neguev)

Rendez-vous dans le Nagab (Neguev en hA©breu)?!

Ca?%st Majd jeune militant de HaA Ta qui méa??a recommandA© de contacter Thabet Abu Rass, le directeur du

bureau de Adalah -Nagab, aprAs une conversation sur le NA©guev, le plan Prawer, et les actions menA©es dans
le nord. Il s&??agit de montrer une solidaritA© active afin de ne pas laisser la fragmentation jouer son rA’le.
Comme on a sorti les habitants de Gaza du collectif paestinien, (sans parler des rA©fugiA©s) puis ceux de
JAGrusalem, et fragmentation spatiale aidant, qui fabrique des statuts et des situations diff A@rentes
da??oppression, on finit par fragmenter les populations. Et les Palestiniens du Nagab parce qua??ils sont aussi
BA©douins, ce qui nd??est pas une nationalitA© mais au mieux un mode de vie et encore.. ils sont SA©dentaires
depuis des siA cles, donneraient envie au RA©gime de les dissocier eux aussi. Da??autant que cA??ACtait fait
depuis le dA©but de 1482?Atat avec les BA©douins et les Druzes seuls autorisA©s A remplir les obligations
militaires.

Da??0At |a??organisation dans le nord et au centre du pays de fortes manifestations de soutien et da??affirmation
que ce qui se passe aujourda??hui au sud du pays est une suite pure et simple de ce qui S3??AOtait passA© au
nord en GailA©e pendant ce que le RA©gime avait appel A© A«yehud ha Galil A» JudaA sation de la
GalilA®e dans les annA©es 70. Des descentes de militants sont aussi organisA©es rA©guliA rement pour
manifester et aider sur place.

Ce matin IA nous devions arriver, Alessandra, militante syndicaliste italienne et moi mA@me, trA"stA’t A Beer
Sheba pour rencontrer Thabet Abu Rass. |l nous avait appel A© dA©bordA© de demandes la veille, pour nous
proposer da??avancer ce rendez-vous en nous prA©venant qua??il y adjoindrait deux journalistes A©trangers. On
en reparlerad?|

Briefings et crises.

Thabet nous reA8oit dans le bureau de Adalah-Nagab, installA© A Beer Shaba depuis 10 ans en raison de la
situation du Sud. 11 est gA©ographe et enseigne A 1822universitA© de Beer Sheba. Il ala rA©putation da??2un
homme de lien. Celui qui est parvenu A garder ensemble des inconciliables, les partis, les associations, les ONG ,
et les BA©douins aux structures traditionnel les.
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La population bA©douine est la plus pauvre da??lsraA«l nous indique-t-il d&??emblA©e. Mais cette phrase ne
prendra sens que lors des visites de villages que nous effectuerons au cours de cette journA©e. 11 y a des degrA©s
dans la pauvretA®©. Ici on parle de vie dans des cabanes de tA’le ondulA©e posA®©es sur les cailloux de zones
dA©sertiques, sans eau courante, ni A©lectricitA©&? En plus du probl A"me socio-A©conomique ajoute Thabet,
se pose aujourda??hui celui de laterre. Pour cette population traditionnelle, prendre laterre ca??est leur prendre la
vie.

En 1948 on comptait 90 000 BA©douins dans le Nagab, aprA”s |?S expulsions et regroupements de la Nagba il
na??en restait que 10 OOO.INIs sont aujourda??hui 210 000 et reprA©sentent un tiersNde la population totale du
Nagab. (Avec les 60 000 bA©douins qui vivent au nord da??lsraA«l la population bA©douine totale est de 270
000) .

Le Nagab constitue gA©ographiquement la moitiA© de la Palestine historique et 60 % de 1&4??espace total
da??lsraA«d ; il est peuplA© de 8 % de la population israA®©lienne sur ces 60 % de territoire. Sur 1&??ensemble
du territoire israA©lien 93,5 % des terres ont le statut de terre da??A2tat, c&??est A dire non achetables mais
louA©es avec des baux de trA”s longue durA©e. Concernant le NA©guev il s&??agit de 95 % des terres. Les 5 %
restant constituent les terres revendiquA©es par les BA©douins.

AprAs 48 les bA©douins ont AGtA© regroupA©s de force dans une zone appelA©e A«SiygjA», qui signifie
clA’ture ou barriA"re en arabe, et placA©s sous gouvernorat militaire.

Trois AOIA©ments caractA©risent la politique israA©lienne envers les BA©douins :

1. concentration for cA©e de la population,

2. urbanisation for cA©e (7 villes de regroupement, villes dortoirs et sans emplois, ont AOtA© conA8ues A
cet effet la plus connue : Rahat) aujourda??hui la moitiA© des BA©douins vivent dans ces villes . Ces deux
A©IA©ments permettent de rassembler un maximum de BA©@douins sur un minimum da??espace.

3. En finir avec les revendications bA©douines sur les terres (5% de 1a?%space total du Nagab) . En fait
les BA©douins disposent de titres de propriA©tA© sur leurs terres, de 182?A©poque mandataire. L&??
A2at ne reconnaA®t pas la validitA© de ces titres, pourtant sd??agissant de transactions similaires
impliquant des citoyensjuifs, il aacceptA© des titres identiques.

Dans ce but , le Plan Prawer qui passe en ce moment mA3me en 2e lecture au parlement israA®©lien, va confisquer
un demi millions de dounams (1000m2, 0,1ha) et dA®truire vingt villages dits A«non reconnusA». Al Sira que
nous visiterons tout A 182%heure, A 20mn de route, est 1422un de ces villages. Ici 1872 A?tat prA©tend qua??il a
besoin de ces terres du NA©guev pour y implanter des bases militaires. LA ce sont des espaces verts forestiers
prA©vus par le Fonds National pour IsraA«l KKL. Mais nous savons bien qua??en mA2me temps cela fait des
annA©es que 187?Atat propose terres et subventions A de jeunes couples israA©liens-juifs, ou des groupes
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dA©sirant crA©er des villages-juifs, et mA3me des fermes. Le programme est la judaAsation du NA©guev.

L es deux cents revendications de terres dA©posA©es devant les tribunaux ont toutes AOtA© rejetA©es. Le
droit da??usage est reconnu sur ces terres mais pas le droit de propriA©tA©. Pourtant rappelle Thabet, les
BA©douins ne sont pas nomades, ils ont toujours dA©placA©s leurs troupeaux dans un rayon limitA© A partir
et autour de leurs villages. 1ls sont aussi cultivateurs. Des exemples: une photo de la vallA©e de HA®bron
datA©e de 1945 montre un large espace totalement dA©coupA© de parcelles cultivA©es. Si 1427on parle du
fameux village rA©sistant Al Arakib plus de 50 fois dA®truit par 1822armA©e ces derniAres annA©es et
immA®©diatement reconstruit par ses habitants, une autre photo du 2 octobre 1949 montre le village qui existait
dA©jA , et une autre encore montre des cartes da??A®©lecteurs distribuA©es aux habitants da??Al Arakib lors
des premiAres A©lections organisA©es par |e nouvel A?tat en 1949 .

Depuis 2008 on compte 1000 maisons dA®©tr uites par an. Certes la bataille des villages non reconnus, 143 au
dA©but des annA©es 2000 se rA©partissant sur la GalilA©e et le NA©guev a AGtA© largement gagnA©e dans
le Nord oAt seul Dar Hanoun est demeurA© exclu, mais elle sd??est jouA©e de faA8on trA"s a A©atoire dans le
NA©guev. Et Thabet prA©cise: les villages qui ont AOtA© reconnus, nd??ont pour autant pas vu
da??infrastructures arriver, ni eau ni A©lectricitA©, mA3me dans 14??A©cole obtenue aprA™'s un long combat, les
accA"s aux villages restent A crA©er. Le prix de 18?%eau pour les BA©douins lorsqua??ls sont autorisAOs A se
raccorder A leursfrais) reste le plus AG©levA© da??sraA« : 10 shekels le litre (un euro= 4.80 shekels) .

Dans le mA@me temps, ce sont dix nouvelles implantations juives qui se rA©alisent : exemple: A cA'tA© du
village non reconnu de Um el Hiram prA©vu A la destruction, projet de forAa de Hiram du KKL oblige, est
prA©vue la construction da??un village juif du nom de Hiram. Adalah a portA© 142%affaire devant |a haute cour
de justice, en demandant que le village bA©douin soit maintenu A cA"tA© du futur village juif. LarA©ponse est
tombA©e, NA©gative, avec comme argument que Um el Hiram ferait baisser la cA”te immobiliA re de Hirama?!
Or les BA©douins de Um el Hiram avaient JA©JA AOtA© dA©placA©s dans les annA©es 50 da??0uest en
Est afin de venir protA©ger laligne verte proche.

LePlan Prawer dans ses dA®tails:

Il organise la transformation de 50 % des 5 % de terres bA©douines du NA©guev en terres da??A tat. Les 50 %
restants sont seuls sujets A compensations par A©change de terres mais sur da??autres terres bA©douines. Et
chez les BA©douins cela ne sefait pas; jusqua??A prA©sent latradition tribale sA©pare les Humran des Sumran
( Humran : A«teints rouges A» dA©signe les BA©douins expulsA©s de 48 , et acceptA©s faute de choix sur des
propriAOtA©s da??autres BA©douins non expulsA©s. les Sumran (les basanA©s) . Les Humran
(considA©rA©s comme des paysans sans terre) voisinent avec les Sumran , propriA©taires fonciers, mais ne se
mA®langent pas, et ne se marient pas.

Sont exclues de ces compensations A©changes, les terres da??A©levage, et les terres inclinA©es de plus de
13A°. LesystA"me ne concernerait donc en fait que 20 % desterres.

Enfin, les BA©douins ne seront plus autorisA©s A vivre dans la partie du NA©guev situA©e A 18??0uest de la
route 40 et jusqua??A la Bande de Gaza Sur toute cette partie pas de compensation en terre, mais financiAre
seulement, et dans les conditions prA©citA©es.
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Le Tama 35, schA©ma directeur de la zone, prA©voit qua??l faut 30 ou 40 familles pour crA©er un nouveau
village, cela fait environ 200 personnes, mais ces communautA©s AOtablissent des critA res da??entrACe
destinA©s A exclure toute candidature bA©douine: par exemple les critA res de densitA© et de visibilitA©
A©conomique. Ni familles nombreuses, ni A©conomiquement faibles CQFD.

Pour conclure Thabet Abu Rass interroge: Expliquez moi selon quel principe un juif peut venir habiter oAt il
veut dans le NA©guev, et dans le mode da??habitat de son choix, ville, village, ferme individuelle, moshav
(ferme en partie collectivisA©e) kibboutz, et seuls les BA©douins seraient contraints de vivre dans
certaines zones seulement et en ville seulement?

Khalil nous conduit vers son village Al Sira par laroute 31 qui relie Beer Sheba A Arad, il travaille aussi A
Adalah, et achA"ve ses A©tudes de droit, il a44 ans, et ca??est un bA©douin de ce village non reconnu oAt il vit
avec sa femme et ses 7 enfants. Le village qui comprend 500 habitants , 70 familles, s&??st auto connectA©
illA©galement A |18??eau, a remplacA© les gA©nAOrateurs A©lectriques par 182?AClectricitA© solaire A ses
frais, mais cela ne suffit pas A chauffer 1a2?hiver ou pour une machine A laver. Al Sira sd??est connectA© A
Internet avec la ville voisine de Cseifa , a crA©A© un systA 'me de rA©cupA©ration et filtrage de 182?eau, et
deux haltes garderies. Tout est aujourdad??hui menacA© de destruction pour agrandir 182?aA©roport militaire
proche qui serarendu aussi civil, et pour lequel 80 000 dounams ont dA©jA AGtA© confisquA©s,

Lajournaliste demande : mais 0A? sont les gens ? On dirait que le village est vide? Une suspicion de fraude plane.
Elle cherche peut-Adre les bistrots.. 1| est 13h&? Quels emplois? Khalil rA©pond beaucoup de chA 'mage, il y a
400 dounams de terres du village , mais aucune aide pour 1&??agriculture et |4?? A©Ievage la nourriture coAxte
cher, plus de terres de transhumance, des autorisations requises pour tout et refusA©es systA©matiquement, les
troupeaux sont confisqUA©s, les gens ont petit A petit arrA%AO. |lIs travaillent des les services, les hA'tels, les
ONG, lestravaux saisonniers comme ouvriers agricoles..

De quoi rAdves-tu pour tes enfants demande le journaliste soi disant allemand, sans carte de presse, refusant
mAame de donner un nom, un prA©nom A«TobiaA» suffira, avec un accent israA©lien A couper au couteau. ||
parle aussi couramment 142%arabe, et quand je lui a demandA© oAl il 1&2?avait appris, il ma??arA©pondu |82
gAMA©, A New York! Khalil rA©pond, je rAdve qua??ils fassent des A©tudes, Mon aA®nA© A®tudie
mA©decine en Moldavie, ma fille est kinA©sithA©rapeute, et de la fin des cauchemars de dA©moalitions, je
rAave da??A©galitA©. Et IA le journaliste, Tobia, commence un vAOritable interrogatoire : mais en fait tu es
palestinien, qua??as-tu A faire des israA®©liens ? Que choisirais tu dans une guerre qui opposerait IsraA«l A tes
frA"res paestiniens? Je suis alA© A Ramallah, vous avez un A2tat IA basid? Khalil esquive, il insiste
brutalement &2 je bouillonne. Depuis la premiA’re minute ces gens ne me revenaient pas, un couple de
journalistes Isi, et le fameux Tobia, soi disant pour Die Zeit presse A©crite, mais accompagnA©s da?? une
A©quipe vidA©o suisse allemande, sans commande, (on fait da??abord le film et on le vendra aprA™s) : aucune
A©coute des explications fournies, des questions suspicieuses, brutales, en rafales au milieu des interventions, des
interpellations hautaines et malveillantes, IA A8A va faire trop. Khalil pA¢le rA©pond mal. Alessandra est en
colA"re, mais elle reste calme.

En remontant dans la voiture, Khalil reprend calmement la conversation : A« je na??ai pas aimA®© tes questions
ce sont les mA2mes que~celles des plus extrA©r~nistes ra~cistes da??ici, des colgns... Jé??acqui&ecq en silerlce..
Et IA le Tobia, ala??dA©e da??une remarque A notre A©gard: oui ces deux A« love and peace A» derriA’re
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elles nous dA©rangent dans notre travail avec leurs remarquesa? &2 Ca??est parti, devant la camA©ra qui filme
tout en anglais et en hA©breu, et en hurlant: A« espA“ce de sale type, dA©goAx»tant personnage, tu na??es pas
un journaliste, tes soi disant interviews ressemblent A des interrogatoires des services de SA©curitA© (shabak) .
Cette rencontre avec Adalah ca??est A«notre rendez-vous A» nous prendrons la parole chaque fois que
nA©cessaire, ca??est toi qui doit te taire, nd??ose plus ma??adresser la parole, ferme IA | EspA“ce de sale flic,
colon!A» Khalil en oublie de freiner, on percute la voiture devant nous. Grand froida? jusqua??A Beer Sheba, et
le journdliste qui a un peu rA©cupA©rA© reprend: et les burkas,(?) qua??est ce que vous en pensez? |l y en ade
plus en plus nd??est ce pas? Ca??est un probl A me chez vous 14?2islam na??est ce pas? En Tunisie surtout | Ah la
la! sous Ben Ali, lesfilles AGtaient toutes en bikini sur les plagesa?!

En descendant de voiture, Khalil ravi, me rassure : ca??est super, qua??est ce que tu lui as misl!

Thabet a compris depuis le matin A qui il avait affaire. Et il s&??apprAde A nous guider vers un autre village,
furieux de devoir aimenter au mieux des gens des services de propagande israA©liens peut-Adre un lobby
sioniste allemand, suisse, au pire des gens du Shabak; mais le vin est tirA© 242 On repart. Ambiance morose. A?
mon intense satisfaction le Tobiaadu mal A retrouver sa verve arrogante du dA©but. Il est beaucoup moins A
|&?7aise avec Thabet.

Nous empruntons la route 25 qui conduit jusqua??au cA2ur du Siyaj . Thabet entame la conversation: tu sais
les femmes musulmanes ont des probl A "mes partout, et toutes |les femmes dans le monde aussi, elles mA nent un
combat pour 187?2A©galitA©. Ici c&??est un combat pour la survie. Puis il attire notre attention sur les panneaux
de direction : vous voyez ce village : 2300 habitants, pas d&??accA"s routier, pas da??indication , pas de nom, par
contre Nevatim, implantation juive de 600 personnes est mentionnA© partout, et son cimetiA“re, 3 panneaux pour
le cimetiA're, pas un seul pour 2300 habitants vivants de ce village! Ils sont invisibles. La zone que nous
traversons, au cA2ur du Siya est parsemA©e de villages tous promis A la destruction et A 142?urbanisation
forcA©e.

Nous arrivons A Zarmouk 0A? ca??est Ameer jeune militant du A« nouveau forum pour la coexistence dans le
Neguev et pour 182?A©galitA© civique A» qui nous reA8oit sur la petite terrasse de son frA're. La situation
ressemble comme un autre grain de sable A celle de Al Sira, trA”'s proche des eaux nationales, mais sans accA’s,
des pylA nes A©lectriques sur les terres, mais qui ne les desservent pas. Une variante, eux ont rA©cupA©rA©
comme voisinage, un terrain militaire de 1&??aviation aprA’s le retrait du SinaA™ des annA©es 80, donc
entraA®nements tirs et lumiA'res frA©quents la nuitd? La dA©possession commence toujours , ici auss
rappelle Thabet par le dA©racinement des oliviers, et le KKL plante A la place des Eucalyptus symbole du
contrA’le sioniste. Les bA©douins qui rA©sistent , le gouvernement les appelle des A« envahisseurs A» parce
qua??ils construisent sans permis. Madame la journaiste prend le relais de son digne A©poux: ah ! Ce ne sont pas
des constructions autorisA©es! Mais ils doivent demander un permis, le font-ils? RA©ponse: aucune
autorisation accordA©e de mA©moire de bA©douin, et depuis 1965 ils ne construisent plus en dur pour ne pas
que les bA ¢timents soient dA©molis,

A Zarmouk explique Ameer vivent 3000 personnes, la planification ne prend pas en compte le village ; donc
aucun anA©nagement da??aucune sorte, par contre tous les parcs industriels, toutes les infrastructures militaires,
da??A0lectricitA©, da??eau etc.. sont amA©nagA©s sur des terres bA©douines confisquA©es. Ma famille
vivait ici avant la Nagba se souvient Ameer, nous A©tions agriculteurs et A©leveurs, mais pour cela il faut
impA©rativement de la terre, et on nous 182%enlA"ve. A part 1482?A©cole gagnA©e en justice par Adalah ; nous
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n&??avons aucun service, par exemple, une agence pour |&??emploi, un bureau de sA©curitA© sociale, 3000
habitants, et pour tout il faut aler jusqua??A Beer Sheba. Il y a eu des maisons dA®©truites [&?7an dernier ici, ils
commencent toujours par les plus rA©centes non autorisA©es.

Le journaliste interpelle Thabet, mais reconnais le tu nd??aimes pas cet A?tat, tu luttes contre lui, &2 aprA”s
quelques A©changes acA©rA©s Thabet conclut: A«A©coute bien ce que je vais te dire, surtout si tu es du
Shabak, A« Je ne suis pas contre IsraA« comme A?tat, je suis contre un RA©gime Politique de
discrimination et da??apartheid, et je lutte pour 182?AO0galitACA».

1Ja?7ai essayA© da??utiliser le nom arabe Nakab quand 1a??espace A©tait A©tudiA© ou envisagA©
du point de vue de ses habitants palestiniens, et NA©guev quand on A®tait dans le point de vue du
rA©gime.

24?7 en fait une recherche sur internet confirme que Tobia et Isi Tennenbom sont bien journalistes au
die Zeit, ceci na??empA?che pas celaa?|

date crA©A®©e
2013/10/21
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